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Consolidation de chemins de
fer.

|Aledil6d4e I Nutvelle Orl4anm, 17 aoOt.J

Le chemin de fer de la NIle-
Orlans Houston appartenait
naaire trois compagnies,
dont deux compagnies sous le
uine nom de Morgan. Une
autre compagnie possdait le
tronon e la Sabine Houston,
qu'e1e - exploitait dj depuis
deux ans sans grand profit, car
ai la ville du Texas pouvait tre.
un poiit de dpart, les bords de
la Sabine, qui taient quelque
peu dserts, ne pouvaient pas
tre unr point d'arrive ou de
destination.

Evidemmint le tronon texien
avait t construit dans l'attente
de Pextension du chemin de la
Nouvelle-Orlans et des Opelou-
sas jusqu' la. frontire. La
Jonction ,ayant t opre l'an-
n4e dernire, la compagnie, qui
a construit la voie ferre reliant
Vermilion la Sabine, vient de
faire fusion aveel'ancienne com-
pagnie de Ho$ston et les deux
n'ei font plus qu'une mainte-
nant, dont le bureau principal
et les ateliers, gares et dpota
aeront Houston, Vermillon ne
conservant plus qu'unegare suc-
cursale*

La fusionp de ces deux com-
pagnies nous intresserait assez
peu, si nous o'avions Pespoir que
les affaires seront conduites de
manire multiplier, enitre les
deux Btats, des relations qui
jusqu' pwrdeunt ont t d'une
langueur d4ourageante. Irous
ignowrOsi" le hemin a proncur
SHouston quelque avantage,
amaig ce qui ese certain cest que

la NIle-OrlStu n'en a pas ob-
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Les bains de mer et les oreil-
les.

A ceux de nos lecteurs qui se
livrent en ce moment aux don-
ceurs des bains de mer, nous
signalons le passage suivant
d'un article de M. de Parville
dans le Journal des Debats t

SNous voici en pleine saison
des bains de mer; le moment
est bon pour prvenir charitable-
meMt`es baigneurs qu'en s'ex-
posant la vague sans certalhes
prcautions, ils courent le risque
de contracter des affections
d'oreilles assez graves et de ne
pas conserver l'intgrit de
l'oue. On a vu des personnes
devenir sourdes la suite d'un
bain de mer.

On sait combien lqteille est
impressionnable, aux influences
atmosphriques; le courant
d'air, le froid humide sufdisent
souvent pou' dterminer des
otties (inflammations de l'oreil-
le;) il est tout simple que l
contact do l'eau froide et sale
soit souvent une source de ma-
ladies.

. le docteur Sexton chirur-
giee en chef du dispensaire de
New York pour les' maladies
d'oreilles, a dernirement appe*
1l l'attention, sur la frquence
des accidents produits par le
contact de Peau de nier; sur 800
cas qu'il a en traiter de mai 
neptembre, il a relev 65 cas
ayant pour origine les bains de
mer. Ses confrres de New
;York qbservent par an plus de
1000 cas de ce genre. On com-
prend que, lorsqu'on plonge de
trs haut, le choc de l'eau puisse
blesser la menmbane du tympan;
une vague, en sou8letant l'oreil-

le, dtermine l- mme effet, Peau
pntre souvent aussi par. les
nariues jusque dans la trompe
d'Eustache; on prouve une
cphalalgie trs caractristique
et de la surdit. Leau sale ptar
elle-mlme est un i^rritat 4ui
Soccasionne des inflammations
aigus; l'eau dounce ne produit
j pas, en gunral, une irritation
aussi grande.

Les autorits militaires en
AngItterre.vwonent de dcider
que la connaissance familire dI
franais sera requise de tout

candidat aspirant un poste
queleonque dans l'arae an-
glaise.
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NOUVEAU MAGASIN.

le "New Orleuas Cheap Store."
KMR Muin, .fU--vuis le Bureau de Poste,

OPELOUSAS.
WE viens de recevoir un assortiment com-
Splet deiiouvelles inirchandises, telles que

Marchandies Sches, Habillements Cou
feetU.nrd, Chaussures, Groceries,

Vius, Ligueurs, Fta., tt,
bQue ibfre aux prix de la NIe-Ori6aiI, pour

dn comptant. TOUS sont Invits & enir ex-
siaihe mes marobaadiWae et se renseigner sur
unies prix avant de faire leurs aohats ailleurs;
cela ne leur ooatera rien, et ils pourront 6par-
guer de l'argent en ce faisant.

i Le plus hauts pris da natch guront
pas ponr ta Mousse, lb Laine et les Peaux,
et toute espce de a Ai s Edp ys

Opeloiuas. 13 Nov. 1880. 6m
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Dry Glood. ait a
1 A'REYTE. ETIENNE- D
L ware, erookeryware, at ..

grooerieh. Main street, o

~iOO8, DAVID--Dry Goods,it Boo* ghoes, Gtrooeriei;
Corner Main and Bellevue sued

AttormieyA* st

E ESTILETTTE, E. .- :
selor a Lay. Office inj

House, on Landry street.
L'EWIBL BRO.-Attorncs"
1/ at Lw. Office on Landry

Court and Markefrt streets.,

0 LDEN, JOHN N.--A
nelo at Law. Office oa

same lately occupied by H. L.
1lllseellneo•

BODEMULLER, RUD.,-W
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s' estalbHished 1845. Pers
epairing; corner Main anud

AIDDkNN, LOUIS. -Py
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